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CROIX DE GUERRE ET VALEUR MILITAIRE
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Paris - 75 - Invalides

Avant de s’engager dans la
Résistance, pendant la seconde
guerre mondiale, 118 des 1.038
compagnons de la Libération et 18
unités militaires ont participé à la pre-
mière. Dans le cadre du centenaire de
la Grande guerre, le musée de
l’Armée et celui de l’Ordre de la
Libération leur ont rendu hommage
dans les galeries de la cour d’honneur
des Invalides à Paris (30 janvier-2
avril 2018).
Après la déclaration de guerre en
août 1914, environ 40 % d’entre
eux se portent volontaires contre 3 %
de l’ensemble des Français sous les
drapeaux. Parmi ces 118 (dont 13
sont pilotes), 96 sont mobilisés dans
l’armée de Terre et 8 dans la Marine.
En outre, 45 ont été blessés au
moins une fois, totalisant 95 bles-
sures de guerre. Leur valeur leur a
apporté 99 croix de Guerre et 287
citations. 
Parmi ces combattants d’origines
diverses, figurent quelques noms qui
se feront connaître par la suite :

Georges Bidault (1899-1983), plu-
sieurs fois ministre des Affaires étran-
gères et de la Défense nationale et
une fois président du Conseil sous la
IVème République ; le juriste René
Cassin (1887-1976), prix Nobel de
la paix en 1968 et inhumé au
Panthéon ; le général Georges
Catroux (1877-1969), ancien grand
chancelier de la Légion d’honneur et
porteur du projet de l’Ordre national
du Mérite (1963) ; l’amiral Georges
Thierry d’Argenlieu (1889-1964,
voir revue décembre 2017, p.16-
18); Sir Winston Churchill (1874-
1965), Premier ministre britannique;
le roi d’Angleterre George VI (1895-
1952) ; le général Pierre Dejussieu-
Pontcarral (1888-1984), ancien pré-
sident de l’Association nationale des
croix de guerre et de la valeur mili-
taire (1969-1984) ; le maréchal (à
titre posthume) Jean de Lattre de
Tassigny (1889-1952) ; le général
Joseph de Goislard de Montsabert
(1887-1981) ; le maréchal (à titre
posthume) Pierre-Marie Koenig

(1898-1970) ; le général Martial
Valin (1898-1980, voir revue mars
2017, p.16-18). S’y ajoutent le
501ème Régiment de chars de com-
bat, le 1er Régiment de fusiliers
marins et le 1er Régiment d’artillerie
coloniale.

Mentions particulières
Le capitaine Charles de Gaulle
(1890-1970) est blessé à Dinant
(Belgique) en 1914, en Champagne
en 1915, et à Douaumont en 1916.
Fait prisonnier et malgré cinq tenta-
tives d’évasion, il reste interné en
Allemagne jusqu’en 1918. Promu
général de brigade en mai 1940, il
entre le 5 juin au gouvernement puis
part pour Londres d’où il lancera, à la
radio, l’appel à la résistance le 18
juin. Fondateur de l’Ordre de la
Libération (1940-1946), il devien-
dra le premier président de la Vème
République.
L’infirmière de la Croix-Rouge Berty
Albrecht (1893-1943) s’occupe des
blessés, mutilés, invalides et
« gueules cassées » dans les hôpi-
taux de Marseille. Co-fondatrice du
mouvement « Combat » et arrêtée
par la Gestapo en 1943, elle mettra
fin à ses jours pour ne rien dévoiler.
Emilienne Moreau-Evrard (1898-
1971) reçoit la croix de Guerre et la
Military Medal en 1915, à 17 ans !
Elle entrera dans la Résistance en
1940 et rejoindra Londres en 1944,
pour éviter d’être arrêtée.
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Exposition « Une vie d’engagement » dans la cour d’honneur


